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1  Ecole des Filles
Le bâtiment central, acquis en 1903, est 
le premier lieu dédié à l’enseignement 
laïque féminin, l’éducation religieuse 
des jeunes filles étant jusqu’alors faite 
par des sœurs de la paroisse. La com-
mune repousse le plus longtemps pos-
sible l’accès des filles à l’enseignement. 
« Vivant de la terre », on voulait des 
jeunes filles qu’elles deviennent « de 
bonnes mères de famille, silencieuses, 
travailleuses : la première servante de 
l’exploitation agricole »

Logement des Enseignantes : avec la 
séparation de l’Église et de l’État en 
1905, la commune doit recruter une 
institutrice laïque et la loger dans 
l’immeuble attenant à l’école

L’Eden Dancing, actif de 1900 à 1982, 
organisait bals populaires, projections 
cinématographiques, restauration et 
soirées Disco. Très en vogue dans le 
Lauragais au début du XXème et dans 
les années 1960, le dancing profitait de 
la présence du tramway électrique et 
de lignes d’autocar.

2  Croix de Broc
Une des nombreuses croix de rogations 
(de rogatio, « demande » en latin) de la 
commune. Avant l’Ascension, les cas-
tanéens organisaient, depuis l’Eglise, 
une procession jusqu’à ces croix 
disséminées sur toute la commune, 
priant pour attirer sur les champs la 
bénédiction du ciel et s’assurer de 
récoltes abondantes. Datée de 1839, 

les plus anciennes datent du XVIIIème. 
C’est aussi une croix de la passion : 
elle comporte quatre « instruments 
de la passion » racontant la crucifixion 
du Christ : l’inscription INRI, la lance, 
l’éponge et la couronne d’épine.

Villa des Clots 
ou villa « Vigno Barrado » : il y a 2000 
ans, au IIème siècle, une Villa Gallo-Ro-
maine s’étendait de la rue de Broc au 
chemin du château d’eau (12 000m²). 
Elle fut brûlée par les Vandales en l’an 
409. Des vestiges architecturaux et 
mobiliers datant du Ier au VIème siècle 
provenant de fouilles faites sur la zone 
sont conservés au musée.

3  Vieux Cimetière
Premier emplacement du village de 
Castanet du temps de l’Antiquité et 
du Haut-Moyen Âge où était aussi 
positionnée la première Eglise, datant 
au moins du XVIème siècle et détruite 
en 1789. Au cimetière se trouvent deux 
chapelles, un caveau et une autre croix 
de la passion.

Le Monument aux morts rend hom-
mage aux nombreux soldats casta-
néens morts pendant les deux guerres 
mondiales. À la première, Castanet 
perdit 35 des 100 hommes envoyés 
au combat (le village comptait alors 
quelques 800 habitants) et 6 à la 
seconde.

La Chapelle Saint-Roch servait 
« depuis des temps immémoriaux » à 
la « bénédiction des bestiaux » lors des 



foires. Vétuste, elle est détruite en 1789 
et reconstruite en 1810 à la demande 
des castanéens.

4  Ancien Hôpital
L’actuelle MJC était un ancien hôpital 
datant du XIIème siècle. Épargné par 
les conflits, il est agrandi au milieu du 
XVIIème siècle par le seigneur de Cas-
tanet, Gaspard de Fieubet. C’est le seul 
héritage du médiéval qu’a conservé 
la commune. Il accueille une chapelle 
servant aux offices de la destruction de 
la première Église jusqu’à la construc-
tion de la nouvelle (1789-1841). À partir 
de 1842, le lieu sert à l’instruction 
religieuse des jeunes filles.

La mairie, ancien Château de Gouttes, 
était un domaine seigneurial datant 
au moins du XVIIIème siècle, racheté 
par la commune en 1962 pour servir de 
crèche puis de mairie en 1998.

5  Le Poids Public
Construit en 1883, est le bureau chargé 
de l’impôt (l’octroi, ancêtre de la TVA) 
sur les marchandises entrantes et 
sortantes de la commune. Il est doté 
d’une balance, certains avaient un 
pont-bascule.

Salle Ginette Forgues : ancienne 
maison de grand propriétaire datant 
du XVIIIème siècle, elle rénovée est 
nommée d’après une grande résistante 
castanéenne.

La construction de l’Église Saint-Ger-

vais-Saint-Protais, « 3ème Eglise de 
Castanet », est achevée en 1842. Elle est 
classée monument historique en 1996.

6  Quartier du Fort
De la rue du Fort et celle des Douves se 
tenait le fort de Castanet, au XIIIème 
siècle. Il est rasé en 1212 à la croisade 
des Albigeois, reconstruit puis brûlé en 
même temps que le village en 1355 par 
le Prince Noir pendant la guerre de 100 
ans. Il est finalement démoli entière-
ment en 1626 par le cardinal Richelieu, 
ministre de Louis XIII, afin de « mettre 
au pas les Grands du royaume ». Le 
fort atteste de l’histoire d’un village 
régulièrement attaqué par les pillards 
et les armées du fait de sa position 
stratégique, « avant-poste » toulousain 
à la croisée des routes commerciales.

7  Ancienne chapelle 
Sainte-Catherine
Insalubre maison communale depuis 
la révolution, elle sert de salle de classe 
à l’école des garçons à partir de 1833 
puis à celle des filles en 1881.

L’ancienne place du marché, cœur 
du vieux Castanet et centre de la vie 
économique et culturelle de la ville, la 
place accueille le premier marché du 
village dès 1641. On y fait construire 
une halle en briques vers 1642, rempla-
cée par une halle métallique en 1928, 
détruite en 1984. Le marché y reste 
jusqu’en 2005.
« L’ancienne mairie », elle, ouvre ses 



portes en 1881 à l’École des garçons 
jusqu’en 1956, date à laquelle le groupe 
scolaire Damaze Auba est construit, du 
nom du maire de l’époque.

8  La Tour 
des Cordeliers, 

Datant du XVIème siècle, doit son nom 
à la présence d’un couvent franciscain 
dont les moines étaient habillés de 
draps gris tenus avec une grosse cein-
ture de corde, d’où le surnom de « cor-
deliers ». Des souterrains relient la tour 
au château de Rabaudy et à la Maison 
Besset fortifiée, domaine seigneurial 
du XIVème.

La Croix de mission date de 1879, elle 
marque la fin d’une période de mission 
paroissiale à Castanet : le passage 
de prêtres venus restaurer la bonne 
pratique religieuse dans le village. 
Le terme « Jubile » souligne la date 
extraordinaire, à célébrer.

Le Val Fleuri, ancienne propriété du 
seigneur de Castanet et Mervilla, 
Gaspard de Fieubet (au XVIIème), 
était peut-être le lieu de résidence des 
cordeliers au Moyen-Âge.

9  Croix et puits 
de la Pradine
Croix de rogations (prières) et puits. 
Ce dernier est à l’origine de l’épidémie 
de typhoïde qui a touché Castanet en 
1910. La première pompe du village 
y est alors installée afin de limiter la 

contamination de l’eau par les habi-
tants.

10  Le Presbytère
Ancien domicile du receveur de la 
gabelle (impôt sur le sel), accueille le 
curé de Castanet depuis 1831.

La grotte et la Vierge : à l’intérieur de 
la structure qui évoque la grotte de 
Lourdes, se trouve une statue appelée 
« la Vierge de Castanet » datant de 
1865.
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